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Les arts sont‐ils élitistes ? Un nouveau rapport indique que les affinités 
culturelles sont plus importantes que les facteurs démographiques 

Le 6 février 2008 

Les facteurs dans les activités culturelles au Canada, le 21e rapport de la série Regards statistiques sur 
les arts de Hill Stratégies Recherche, propose un aperçu des facteurs de nature démographique 
et culturelle qui entourent quatre activités culturelles : 
 

• la lecture de livres;  
• l’assistance aux spectacles; 
• les visites de galeries d’art; et 
• la fréquentation du cinéma. 

 
Ce résumé présente les conclusions générales du rapport. Le rapport complet contient le détail 
des données entourant les facteurs qui ont des effets sur ces quatre activités culturelles. 
 
Le rapport innove à bien des égards. En plus de proposer une foule de renseignements sur les 
facteurs démographiques,  il  renferme beaucoup d’informations  sur  les  affinités  culturelles.  Il 
propose  également  une  analyse  des  activités  culturelles  des  personnes  handicapées  et  de 
minorités linguistiques au Canada. 
 
Le rapport résume les données des Canadiens et Canadiennes de 15 ans et plus qui ont eu des 
activités culturelles au cours des 12 mois qui ont précédé l’enquête. Ces données proviennent de 
l’Enquête  sociale  générale  de  2005  de  Statistique  Canada,  un  sondage  en  profondeur  au 
téléphone d’environ 10 000 personnes de 15 ans et plus. 
 
Les affinités culturelles sont plus importantes que les facteurs démographiques 
 
Le  rapport  constate  notamment  que  les  indicateurs  démographiques  ne  sont  pas  les  seuls 
facteurs dont il faut tenir compte pour examiner les activités culturelles. Les expériences et les 
intérêts  culturels  y  sont  pour  beaucoup.  Plus  précisément,  le  rapport  constate  que  de 
nombreuses  catégories  d’activités  culturelles  et  de  lectures  sont  fortement  reliées.  Pour  les 
quatre activités culturelles, huit des dix premiers indicateurs sont des activités culturelles et non 
des facteurs démographiques. Ainsi, 
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• Comparée  à  la moyenne  canadienne  de  67 %,  l’incidence  de  la  lecture  de  livres  est 
particulièrement élevée chez  les gens qui visitent des galeries d’art  (85 %) ou d’autres 
types de musée (82 %) et chez ceux qui vont à des spectacles (entre 77 % et 80 % selon le 
type de spectacle). 

• Comparée  à  la  moyenne  canadienne  de  41 %,  l’assistance  aux  spectacles  est 
particulièrement élevée chez les gens qui vont à d’autres types de spectacles (entre 65 % 
et 68 % selon le type de spectacle) ou qui visitent des galeries d’art (68 %), d’autres types 
de musées (65 %) ou des sites historiques (59 %). 

• Comparée à la moyenne canadienne de 27 %, la fréquence des visites de galeries dʹart est 
très élevée chez  les gens qui visitent des musées autres qu’une galerie d’art (60 %), qui 
vont à des festivals culturels (51 %) ou qui visitent des sites historiques (49 %). 

• Comparée  à  la  moyenne  canadienne  de  61 %,  la  fréquentation  du  cinéma  est 
particulièrement  élevée  chez  les  gens  qui  vont  à  des  festivals  culturels  (79 %), 
téléchargent de la musique (79 %), assistent à des spectacles (entre 77 % et 79 % selon le 
type de spectacle) ou visitent des galeries d’art (78 %). 

  
Facteurs démographiques des activités culturelles 
 
Bien  qu’un  peu  moins  influents  que  les  affinités  culturelles,  les  facteurs  démographiques 
demeurent  importants pour prédire  les  activités  culturelles  et  la  lecture. Dans  l’ensemble,  le 
niveau de scolarité est  le  facteur démographique  le plus  important. De  fait,  la scolarité est un 
indicateur  important  des  quatre  activités  culturelles  examinées  par  ce  rapport  (la  lecture  de 
livres, l’assistance aux spectacles, les visites de galeries d’art et la fréquentation du cinéma). 
 
Le niveau du revenu, le fait d’habiter en milieu urbain et l’absence de limitations des activités 
sont  des  facteurs  importants  pour  trois  des  quatre  activités  culturelles  (l’assistance  aux 
spectacles, les visites de galeries d’art et la fréquentation du cinéma). 
 
Caractéristiques des quatre activités culturelles : 
 

• La  lecture de  livres  semble être une activité qui plaît assez également à de nombreux 
groupes de Canadiens. C’est une activité particulièrement égalitaire au plan du revenu. 
Les seuls facteurs démographiques à avoir un effet considérable sur la lecture de livres 
sont le niveau de scolarité et le sexe. 

• Les  facteurs démographiques qui  semblent avoir un effet  considérable  sur  l’assistance 
aux spectacles sont le niveau de scolarité, le revenu, le fait d’habiter en milieu urbain et 
les limitations des activités.  

• Le niveau de scolarité, le revenu, le fait d’habiter en milieu urbain et les limitations des 
activités  sont  les  facteurs démographiques qui  semblent avoir un  impact  considérable 
sur les visites de galeries d’art. 

• Quant à  la  fréquentation du cinéma, de nombreux  facteurs démographiques –  l’âge,  le 
niveau de scolarité,  le revenu,  le fait dʹhabiter en milieu urbain,  le pays dʹorigine et  les 
limitations des activités – semblent avoir un impact considérable. 
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Des « mordus des arts » 
 
Que doivent conclure  les milieux culturels de ce  tissu serré de  liens entre plusieurs catégories 
d’activités  culturelles  et  la  lecture ?  Dans  l’ensemble,  les  données  laissent  entendre  que  les 
expériences culturelles et l’exposition à la culture entrent davantage en ligne de compte dans les 
activités culturelles que la plupart des facteurs démographiques. Autrement dit, il y a un public 
intéressé par les arts qui échappe à une simple analyse démographique. Les gens qui aiment les 
arts vont à une foule dʹactivités. Les gens qui n’ « aiment pas ça » n’y vont pas. 
 
Cet  intérêt  pour  les  arts  se  trouve  chez  les  gens  qui  sont  des  « mordus  des  arts ».  Pour  les 
milieux culturels,  la présence de ces « mordus des arts » peut être une bonne et une mauvais 
chose. La progression du niveau général de scolarité et le vieillissement de la population auront 
vraisemblablement moins d’impact (positif) qu’espéré sur la participation culturelle. La qualité 
et  la  quantité  de  l’exposition  culturelle  et  des  expériences  d’éducation  artistique  pourraient 
alors  s’avérer  des  facteurs  plus  importants  pour  assurer  le  renouvellement  du  public  des 
organismes culturels. 
 
Bonne nouvelle toutefois, les données suggèrent que les arts attirent des gens de divers groupes 
démographiques.  Autrement  dit,  les  arts  ne  sont  pas  élitistes  dans  le  sens  que  l’on  prête 
habituellement à ce mot. 
 
Les milieux des arts auraient sans doute intérêt à se demander comment éveiller cette passion 
chez  les  gens  qui  ne  sont  pas  encore  des  « mordus  des  arts ». Des  études  précédentes  ont 
démontré que lʹéducation artistique au cours de lʹenfance est un facteur important dans l’intérêt 
pour les arts à lʹâge adulte.  
 
Le marketing des arts 
 
Ces données sont d’un  intérêt  immédiat au plan du marketing pour  les organismes culturels. 
Plus  précisément,  le marketing  culturel  doit  cibler  les  gens  qui  assistent  à  d’autres  activités 
culturelles. Ainsi, l’information sur les spectacles aurait intérêt à être diffusée dans les galeries 
d’art,  les festivals,  les musées et  les sites historiques. Les dépliants des expositions de galeries 
d’art devraient être diffusés dans les festivals, les bibliothèques et les clubs de lecture. 
 
Ces données suggèrent que les efforts pour attirer un nouveau public à des activités culturelles 
pourraient  se  traduire  par  une  augmentation  de  la  participation  dans  une  foule  d’activités 
culturelles. Beaucoup d’organismes pourraient en bénéficier si on s’entendait pour « agrandir le 
gâteau » de publics intéressés par les arts. 
 
Les données sont claires,  les arts et  les  industries culturelles sont reliés, ce qui vient renforcer 
l’appel  pour  de meilleures  concertations  au  sein  des milieux  culturels.  Celles‐ci  pourraient 
prendre la forme de spectacles dans des galeries d’art, de projets conjoints dans un même lieu, 
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de coproductions et même de créations conjointes. Une collaboration au plan de  la promotion 
des intérêts, possiblement entourant l’éducation artistique, serait également bénéfique. 
 
Renseignements 
 
Le  rapport  complet,  financé  par  le  Conseil  des Arts  du  Canada,  Patrimoine  canadien  et  le 
Conseil des arts de lʹOntario, est disponible gratuitement dans le site Internet de Hill Stratégies 
Recherche    (http://www.hillstrategies.com)  ainsi  que  dans  les  sites  des  organismes 
subventionnaires. 
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